
Commémoration 8 mai 45, le 8 mai 2021, en « comité restreint »… 

Prise de parole de Jean FRIED, maire d’ALLENJOIE 

Messieurs les représentants des Anciens Combattants et Soldats de France, Messieurs les 

porte-drapeaux, Mesdames et messieurs les élu-es,  

La situation sanitaire si particulière qui s’impose à nous depuis une année a perturbé de 

manière significative les événements commémoratifs que nous avions l’habitude de partager 

avec la population et les enfants des écoles. 

Nous nous retrouvons donc aujourd’hui en comité restreint pour honorer les victimes de cette 

guerre 39/45 qui restera une période sombre de notre histoire. Pas seulement de notre histoire 

nationale, mais de l’histoire mondiale. La barbarie Nazie s’est exprimée dans les tréfonds les 

plus abjects de l’inhumanité. La déportation, les camps de concentration et d’extermination, 

furent imaginés et mis en œuvre par nos semblables. Ils ne venaient pas d’une autre planète, 

ils étaient nos voisins. Et pourtant, guidés par un homme et ses adorateurs, ces êtres humains 

sombrèrent dans la vengeance, la haine et la folie.  

Encore aujourd’hui, nous sommes abasourdis par l’enchaînement implacable d’événements 

qui allaient bouleverser le monde et organiser son « partage ». Aujourd’hui encore, aujourd’hui 

toujours, notre destin s’appuie sur les conséquences de ce drame mondial. 

Nous ne pouvons ignorer qu’à notre époque actuelle, des exactions, des tragédies, des 

massacres se perpétuent aux 4 coins du monde. Encore et toujours, des hommes s’entretuent, 

des vies s’éteignent, des enfances sont sacrifiées. Il est difficile de savoir cela et de s’en 

détourner, pour poursuivre une vie paisible. Et pourtant, comment porter toute la misère du 

monde ? 

C’est impossible, personne n’en a la capacité. Mais chacun peut, par le souvenir des erreurs 

passées, par l’empathie, par la bienveillance, par la solidarité, chacun peut accorder dans ses 

actes quotidiens un peu d’écoute, de compréhension, de partage, de tolérance.  

Espérer cela ne comporte aucune naïveté, car il ne s’agit ni de charité ni d’angélisme, il n’est 

question que de dignité humaine. Et de transmission de quelques valeurs essentielles à nos 

enfants : le respect, l’acceptation des différences, la solidarité, l’humilité et la fierté de 

contribuer à la marche du monde, à la manière du colibri. Beaucoup de choses changeront si 

chacun agit, à son niveau, pour l’intérêt commun.  

C’est court une vie, surtout lorsqu’elle se brise d’une balle en plein cœur… 

Une vie peut être longue par la force et l’énergie qu’elle dégage, par la qualité des rencontres 

et la richesse des découvertes. Sachons la savourer, elle est précieuse. Et cette vilaine pandémie 

nous le rappelle chaque jour…   

Les temps à venir nous permettront de retrouver « notre vie d’avant ». Espérons que l’épreuve 

endurée et surmontée nous aura fait prendre conscience de notre fragilité, et de la nécessité 

de retrouver des valeurs fondamentales communes.  

Merci à vous d’avoir partagé ce moment.           

JF le 8/05/2021 


